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UN APOTRE DU ROSAIRE

Le l)r Cahanrô conte, dans la Chronique médit ale, une ton 
chante anecdote sur le Dr Récamier.

Un jour, chez un malade, l’illustre médecin rencontre un ec­
clésiastique. La consultation terminée, il se tourne vers ce der­
nier, et tirant de sa poche son chapelet brisé, il prie le prêtre de 
vouloir le lui réparer. Gomme celui-ci ne pouvait s’empêcher 
de manifester quelque étonnement, le docteur reprit avec une 
charmante bonhomie :

.— Hé ! oui, Monsieur l’Abtié, c’est ainsi, je dis mon chape­
let. Quand un de mes malades m’inspire de l’inquiétude, 
quand 1rs remèdes sont impuissants, je m’adresse au grand 
Médecin; seulement, j’v mets de la diplomatie. Gomme je n’ai 
guère le temps de prier comme il faudrait, je prends la Sainte 
Vierge pour intermédiaire. Kn me rendant chez mes malades, 
je lui récite une dizaine de chapelet ; rien n’est plus facile.

Au Père de Ravignan. relevant d'une grave maladie, il di­
rait un jour: “ Mon Père, vous m'avez coûté bien des eh app­
lets ! "

PRIERES DES QUARANTE-HEURES

Mercredi, 13 décembre.— Sourds-Muets.
Vendredi, 15 " — Noviciat (1rs Frère.s de Saintr-

/ (Croix.
Dimanche, 17 “ — Noviciat des frères .de Vlnstruc-

ition Chrétienne.
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